
Valérie de la Torre 
 
Originaire du sud-ouest, elle est l’auteure d’une dizaine de 
romans et d’albums, et d’une pièce de théâtre chez différents 
éditeurs pour la jeunesse.  
Enrichie à travers une longue expérience dans 
l’enseignement, elle connaît le monde de l’enfance pour 
lequel elle écrit. Elle en explore d’ailleurs toutes les facettes 
en publiant tantôt des textes ludiques pour les  plus petits, 
tantôt des textes plus réalistes pour les lecteurs qui vont 
aborder l’adolescence.  
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Un banc dans la ville, Lom éditions, sept. 2021 
Album jeunesse. Convient aussi aux dyslexiques. 
 
Co-écrit avec Evelyne Blandin Testarode, illustrations 
François Kunkel. 
 
Pablito n’en peut plus des  disputes de ses parents. Il quitte 
sa maison. Mais, le soir venu, il se rend compte que tout 
n’est pas si simple… Une rencontre inattendue lui apportera 
beaucoup plus qu’il espérait. 
 
 

 
 « 1, 2 , 3 nous irons au front… », 2018 
 
Août 1914, Louis, fils d’agriculteurs, vit une enfance tranquille 
dans son petit village de Charente. Avec toute l’innocence de 
son âge, il pêche, joue aux billes avec ses amis et sifflote à 
travers champs. Quand la guerre éclate, il est loin d’imaginerq 
ue des hommes de son village vont être mobilisés pour aller se 
battre à l’autre bout du pays ! Encore moins que son père et 
son grand-père vont partir avec les autres… 
Mais rien ne prépare vraiment un enfant et une famille  à 
l’absence d’un père, ni à son dramatique retour.  Seuls, le 
temps et la force de l’amour familial permettront que la vie 
redevienne douce à Gensac-la-Pallue. 


